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  Pour Jacques Mandrin


  Gramsci, ça vous dit quelque chose ?


  Il était né en Sardaigne,


  dans une famille pauvre.


  À deux ans, une tuberculose osseuse le frappa à la moelle épinière


  Si bien qu'il ne mesura jamais plus d'unmètre et demi.


  Vous comprenez ?


  Un mètre et demi.


  Et pourtant c'était un géant !


  Ascanio Celestini,  Camarades ,

  Discours à la Nation, 2015
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  Le dernier Congrès du Parti socialiste l'a reconnu: La gauche n'est plus en situation d'hégémonie culturelle. Diagnostic lucide, quoique tardif. Le patient a cependant de quoi être rassuré: il mourra en connaissant les causes de son mal.Il aura fallu une succession de défaites électorales, un désaveu historique du Président de République et la naissance d'un groupe dissident, les fameux Frondeurs, au sein même de la majorité pour que le PS se pose enfin la question de son influence culturelle. Qui n'est rien d'autre que l'impact de son discours et de ses actes sur ce que Gramsci appelait le sens commun, c'est-à-dire sur l'ensemble des idées et croyances admises sans examen critique par un peuple. Si les dirigeants du parti au pouvoir depuis2012 avaient lu ce même Antonio Gramsci, la gauche française n'aurait pas pris un tel retard. Si Gramsci ne prévoyait pas la victoire de François Hollande ni La Manif pour tous, il défendait déjà l'apprentissage du latin et du grec, mettait en lumière l'importance de la culture, des intellectuels et des idées que ces derniers véhiculent dans une démocratie. Comprendre Gramsci, c'est comprendre la crise que nous vivons. Pourquoi les nationaux-populistes gagnent-ils du terrain? Pourquoi tant d'ouvriers votent-ils pour eux? Pourquoi l'islam est-il devenu une obsession française? Pourquoi un tel regain du conservatisme dans nos sociétés? Pourquoi les gays votent-ils de plus en plus à droite? Pourquoi certains ont-ils défilé le 11janvier 2015 et pourquoi d'autres non? Pourquoi la gauche échoue-t-elle dans sa façon de gouverner? Quelle est la probabilité de sa mort et celle de sa résurrection? Autant de questions auxquelles on pourrait répondre enutilisant les outils forgés par Antonio Gramsci.


  Admettre que le PS avait perdu l'hégémonie culturelle aurait été impossible il y a trois ans. Ses victoires successives aux élections locales interdisaient toute critique à propos de sa ligne idéologique. Sa conquête du Sénat, de la présidence de la République, puis de l'Assemblée Nationale apparaissait comme la confirmation de la justesse de sa stratégie. Or, et cela personne ne le voyait, il s'emparait de tous les pouvoirs sauf du pouvoir essentiel, celui des idées, autrement appelé hégémonie culturelle. La crise dans laquelle il se trouve aujourd'hui prouve que, pendant qu'il gagnait dans les urnes, la droite, elle, gagnait silencieusement dans les têtes. Les lieux de pouvoir ne font pas le pouvoir. Et les occuper a pu prolonger les illusions que la gauche nourrissait à son propre endroit. Les droites, tirant profit d'une angoisse collective provoquée par la crainte du déclin et du déclassement social, ont progressivement gagné une guerre culturelle rampante.


  La gauche française est en passe de succomber politiquement et de sortir de l'Histoire.


Gramsci ne meurt jamais...

Gramsci, oublié ? Certainement pas. Comme l'illustre, au début de l'année 2014, un scandale qui éclate à Turin. Alors qu'une chaîne d'hôtels de luxe s'apprêtait à transformer un immeuble de la Piazza Carlina, où vécut Gramsci entre 1919 et 1921, en établissement qui porterait le nom du philosophe italien, des universitaires, intellectuels et architectes ont écrit au maire issu du centre gauche, Piero Fassino, pour protester contre le projet : « C'est toujours attristant de voir une partie de notre patrimoine devenir une chose insignifiante [...] Cette fois, la souffrance est atroce car on banalise le nom d'un de nos pères, d'un homme qui a écrit des livres qui, aujourd'hui encore, ont un écho, d'un martyr qui a payé la liberté de ses idées par sa vie. » (The Guardian, 10 avril 2014). Si ce projet avait abouti, peut-être que Gramsci aurait terminé comme le Che. À cause des T-shirts, mugs et autres goodies à son effigie, le révolutionnaire cubain est devenu une icône à la mode, pop pourrait-on dire. Gramsci n'a pas été récupéré par la mondialisation. Il n'a pour lui que ses idées, ses livres, ses convictions. Qui est-il ?

Des tréfonds de l'histoire nous parvient l'écho d'une des intelligences les plus originales et fécondes du XXe siècle. Les Écrits Politiques et les Cahiers de Prison sont la somme d'un homme qui, toute sa vie, a essayé de comprendre comment fonctionnait la marche du monde, et comment les peuples pouvaient y participer. Enfant d'une Sardaigne rurale soumise à un ordre social marqué par l'inégalité et l'obscurantisme, Gramsci fait partie de la première génération d'intellectuels socialistes en Italie, celle qui s'est affirmée lors du Biennio rosso (« Les deux années rouges »). De 1919 à 1920, inspirés par l'arrivée au pouvoir des communistes en Russie, des ouvriers et paysans se révoltent en Italie. Au nord du pays éclatent grèves, occupations de terrains, affrontements violents entre des policiers et la population. C'est à cette époque que Gramsci se distingue comme un homme politique prometteur.
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